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Préface
Qu’est-ce que la Christologie ? C’est la science qui traite de la personne du Christ et de ses rapports avec l’homme. N’oublions pas que Jésus-Christ doit être notre exemple suprême, 1 Pierre 2.21.

Les Evangiles vont être notre source pour connaître Jésus et toute la Bible également. Il faut savoir qu’il y a des évangiles apocryphes, mais qui ne soutiennent que des hérésies, donc nous n’y prêterons aucune attention. Il y a aussi quelques historiens et des théologiens, hommes sérieux qui ont parlé de Jésus nous n’en tiendrons pas compte non plus. Car Joseph, historien Juif, Tacite et Sustonius ont parlé de Jésus.

C’est de la descendance de la femme que Dieu a choisit de donner à l’homme le salut éternel, Genèse 3.5 en est la première promesse. Galates 4.4 nous indique qu’il devait naître sous la loi, nous pourrions dire afin de l’accomplir parfaitement pour nous.

Nous découvrons donc que cet envoyé de Dieu devait être à la fois humain et divin afin de pouvoir être médiateur entre Dieu et les hommes. Médiateur afin de pouvoir réconcilier l’homme avec Dieu. La réconciliation ne pouvait s’accomplir que par «l’incarnation », Dieu devenant homme.

Il est vrai que ce que nous croyons de Jésus-Christ n’a pas toujours été si simple que cela, et bien des personnes aiment à contester, encore aujourd’hui, ce qui est évident, quoiqu’il ne faille pas tomber dans aucun excès.

La croyance à la divinité du Christ semble incompatible avec le monothéisme. Aussi certains refusent cette idée que Jésus puisse être Dieu. Les premiers à refuser cela furent les «Ebionites ». Ils croyaient que Dieu l’avait choisit, pour être le Messie, car il a parfaitement accompli la loi de Moïse. Les «Ariens » au début du quatrième siècle avant Jésus-Christ suivaient un certain «Arius d’Alexandrie » Ils acceptaient qu’il puisse être appelé Dieu, mais n’était pas vraiment Dieu et n’était aucunement égal à Dieu quant à son être lui-même. Il fut seulement crée avant que le temps existe. Le Logos de Dieu il était le premier né de toute la création et celui qui servit à faire le monde. Lors de l’incarnation ce «logos » est entré dans un corps humain, prenant la place de l’esprit humain. Donc pour eux Christ n’a donc jamais été pleinement Dieu ni pleinement homme. Le Concile de Nicée, tenu en 325, rejeta l’arianisme comme une hérésie et déclara que Jésus-Christ avait été engendré et non créé, et qu’il était de la même nature que le père.

Actuellement les témoins de Jéhovah sont très proches  de ces pensées arianisme.

Le concile de Nicée ne mit pas fin à la discussion car bien des points n’avaient pas été clarifiés. Telle la relation entre les deux natures du Christ, la nature humaine et la nature Divine. Aussi il y eut les «Apollinaristes »Jésus aurait eu un corps humain, Mais le logos lui prenait tout le reste, intelligence etc. Si ce point de vue honorait la divinité du Christ, avait ensuite pour effet de détruire sa pleine humanité. Puis il y eut les «Nestoriens » qui niaient sa double nature et sous-entendait une double personnalité. Puis il y eut ceux qui étaient à l’extrême, tout en Christ était Divin, même le corps, il n’y avait non plus pas deux natures.

Le concile de Calcédoine en 451 a établi ce qui a été depuis la position de l’Eglise. Il y a un seul Jésus-Christ, mais il a deux natures, une humaine et une Divine. Il est vraiment Dieu et vraiment homme. Dans sa divinité, il a été engendré du Père avant tout temps, et, dans son humanité, il est né de la vierge Marie. Le caractère de ses deux natures est préservé et elles sont unies dans une seule personne. Jésus n’est ni séparé, ni divisé en deux personnes, il est une seule personne, le Fils de Dieu.

Savoir que Jésus est Dieu est important, savoir aussi qu’il est homme reste aussi important, car nous ne voyons pas parmis nous un surhomme exempt de toutes tentations. Mais nous voyons aussi un homme qui est Dieu que nous devons adorer et suivre.

Introduction
Les noms de Jésus seraient nombreux dans la Bible, nous ne donnerons que les trois que nous utilisons un peu comme le prénom ! 

Jésus de l’hébreux   ce qui signifie « L’Eternel est salut ».

Christ du grec  ce qui signifie « oint ».

Emmanuel ce qui signifie « Dieu avec nous ».

Jésus est le Sauveur, le libérateur, tout pouvoir lui a été donné dans le ciel et sur la terre, tout genoux fléchiront devant lui, à lui la gloire au siècle des siècles !
La personne de Christ

Jésus-Christ était pré-incarné.

C’est à dire qu’il était déjà existant avant sa naissance miraculeuse, de la vierge Marie.

· Jean 1.1 « au commencement était la parole…et la parole était Dieu ». 

« Etait » nous dit qu’il était déjà là au commencement, donc avant, et qu’il était Dieu, c’était avant que le monde soit. Il était appelé la parole. La parole st un véhicule de la manifestation de Dieu, un moyen de communication et une méthode de révélation. En grec il est écrit dans ce verset « theos en ho logos », , ce qui signifie que le Logos est Dieu, mais il ne signifie pas qu’il était tout ce qu’il y avait en Dieu. S’il avait dit ho theos en ho logos, il aurait fait des termes Dieu theos et logo (parole = Jésus incarné), des termes interchangeables et aurait donc enseigné le Sabellianisme ou pour nous aujourd’hui la fausse doctrine de « Jésus seul ». Ce sujet est davantage enseigné dans l’étude sur la trinité.

· Jean 17.5 «de la gloire que j’avais auprès de toi avant que le monde fût ».

· Jean 8.58 dit « avant qu’Abraham fût, moi je suis » ! Jésus ici encore emploie le fameux « Eigo Eimi » seul mot qui qualifie Dieu ! « Je suis ». Ce qui lui valut de vouloir être lapidé !

Jésus-Christ est créateur.

Si le livre de la Genèse nous présente Dieu comme créateur, l’Evangile de Jean nous présente Jésus comme créateur ! L’un n’empêche ni ne contredit l’autre ! L’un et l’autre son présent et à l’œuvre. Dans Genèse 1.26 n’est il pas écrit « faisons l’homme » ce pluriel n’indique-t-il pas déjà la pluralité Divine ?

· Au commencement Dieu créa. Genèse 1.1 & Jean 1.3 toutes choses ont été faites par elle, la parole qui est Jésus.

· Dieu acheva son … au 7ième jour Genèse 2.2
I Corinthiens 8.6 « Jésus-Christ, par qui sont toutes choses et par qui nous sommes ». 
Colossiens 1.16-17 dit « .. tout a été crée par lui et pour lui … »

Ces passages présentent Jésus comme créateur, sustenteur, c’est à dire celui qui soutient la création, celui qui en est le but. Nous pouvons aussi porter une attention particulière lors de la création de l’homme, il semble qu’il y ait eu un décision au niveau de Dieu car il est dit « faisons », Genèse 1.26 & .Proverbes8.30 ».où il est écrit « qu’il était à l’œuvre auprès de lui ».
Nous ne pouvons pas dire que le Père a créé Jésus, Jean nous dit que Jésus est la «Parole » dans la Genèse «Dieu dit » Si celui que nous appelons un peu maladroitement la deuxième personne de la trinité n’est jamais nommée dans l’Ancien Testament, nous voyons quand même Jésus à l’œuvre. 

Humiliation de Christ.

Ce que nous appellerons humiliation de Christ c’est son incarnation avec sa vie terrestre, car ne dit-il pas lui-même qu’il était dans la gloire auprès du père avant qu’il fût sur terre. Jean 17.5. Car descendre de la gloire céleste dans la pauvreté humaine, se confondre avec l’homme pécheur, est bien une vie d’humiliation pour Jésus. Oui il a pris la forme d’un serviteur tout en gardant la forme de Dieu. C’est exactement ce qui rend notre salut possible et qui l’accomplit parfaitement.

Ici Jésus le médiateur se rend solidaire de ses frères sous la loi ! Qui se charge volontairement de leur dette à leur égard et la règle.

· Jean 1.4.

· Galates 4.4 Cf. Romains 8.3.

· Philippiens 2.6.

· Hébreux 2.14.

Exaltation de Christ.

Si nous avons brièvement vu l’abaissement de Christ dans sa venue en chair parmis nous, nous pouvons voir ensuite son «exaltation ». Jésus le médiateur recueille le fruit de son œuvre, et entre le premier dans le régime nouveau (de la nouvelle alliance) qu’il a rendu possible et il y fait entrer les siens (C’est à dire-nous) à la suite. Beaucoup de textes Bibliques nous donne en même temps son humiliation et son exaltation. 

· Esaïe 52.13  à 53.12.

· Philippiens 2.6-10.
Les raisons de sa venue

Pour confirmer les promesses de Dieu.

En commençant par la première promesse faite à Adam et Eve dans Genèse 3.15. Aussi dans Romains 15.8-12, Il y a une déclaration très forte à ce sujet, qui est la suivante «  pour prouver la véracité de Dieu en confirmant les promesses faites aux pères  ». Dieu n’avait-il pas promis à plusieurs reprises la venue du Messie ?

· Esaïe 7.14 & 9.5

· Miché 5.1

Une étude attentive de l’Ancien Testament nous permet de comprendre qu’il viendra pour sauver son peuple de ces péchés. Le premier de ces buts est préfiguré dans les sacrifices d’animaux de l’Ancien- Testament. Tel l’agneau pascal, immolé à Pâques. Le dernier but est indiqué, entre autre dans Zacharie 14.9 et cela sera être ; Roi de toute la terre.

Par conséquent, lorsqu’il est venu, il est présent comme sauveur et comme Roi. Nous le voyons donc dans un double rôle. Comme le dira si bien Matthieu 1.1. « Fils de David et fils d’Abraham ». L’ange Gabriel n’avait-il pas dit à Marie qu’il aurait le trône de David son père Luc 1.32.

Il y a deux sortes de prophéties le concernant :

1. Sauveur du péché.
2. Roi du Royaume à venir.
1. Comme Sauveur.

1. Psaumes 16.9-10.
2. Psaumes 22.
3. Psaumes 41.8-11.
4. Esaïe 52.14.
5. Esaïe 53.
6. Daniel 9.26.
7. Zacharie 11.12-13.
8. Zacharie 12.10.
2. Roi du Royaume à venir.

1. Genèse 49.9.10.

2. 2 Samuel 7.13.

3. Psaume 2.7-8.

4. Esaïe 11.1-5.
5. Jérémie 23.5-6.

6. Ezéchiel 37.24-25
7. Zacharie 14.9.

8. Daniel 7.22.
9. Etc.

Pour révéler le Père.

Dans l’Ancien Testament, Dieu se révèle comme le créateur et le Dieu souverain. L’unité la sainteté, la puissance et la bienveillance de Dieu sont bien démontrées. Mais dans le Nouveau Testament, Christ va compléter la révélation en y ajoutant que Dieu est un Père !

· Matthieu 6.9 Voici comment vous devez prier ; Notre Père qui est …
· Jean 14.9-10, Explique que le voir lui c’est voir le Père !
· Jean 16.27-28. Que le Père nous aime.
· Matthieu 5.45 Il ne privera pas ses enfants des bonnes choses.
· Matthieu 6.8 Notre Père sait de quoi nous avons besoin.
La relation, comme enfant de Dieu, avec son Père céleste est un précieux enseignement du Nouveau Testament. Qui nous donne une toute autre dimension de la grandeur Divine, et aussi de la possibilité de communion avec lui. Nous voyons que ce Père ne nous privera pas de ce que nous avons besoin. Nous avons un Père qui nous aime parfaitement et merveilleusement bien.

Pour être notre souverain sacrificateur.

L’homme séparé de Dieu a besoin d’un intermédiaire, sous la loi c’est le sacrificateur. Le premier des sacrificateurs, celui qui entrait dans le Saint des Saints était le «souverain sacrificateur ». Jésus sera donc notre souverain sacrificateur. Jésus sera donc notre souverain sacrificateur par excellence.

Le verset suivant nous enseigne que nous pouvons en lui trouver ce que nous avons besoin, car lui-même a connu nos difficulté, tel que la faim, la soif, le froid, le chaud, qu’il a été incompris, abandonné,  etc. toutes ces choses l’ont préparé à être un sacrificateur de qualité parfaite.

· Il eut toute l’expérience humaine, sans commettre de péché ! Hébreux 4.14-16.
· Hébreux 5.5-10, enseigne comme le souverain sacrificateur.

Pour enlever le péché

C’est le but suprême de la venue de Jésus, nous délivrer de la condamnation, de la mort à cause du péché qui est entré dans notre vie. Seul Dieu dans sa perfection pouvait cela, seul Dieu fait homme pouvait le réaliser, son amour ainsi pour nous se dévoile parfaitement à nos yeux.

Il est clairement écrit dans la Bible qu’il devait devenir un homme afin de mourir pour les péchés des hommes. Il devait être Dieu et homme, Dieu parce que lui-même prenait notre place, homme car c’est dans une chair semblable à la nôtre qu’il devait prendre notre jugement. 

· Hébreux 2.17

· Hébreux 9.11-12

· Hébreux 9.26

· Marc 10.45

· 
Actes 4.12

· 1 Jean 1.7

· 1 Jean 3.5

· Etc.

Pour détruire les œuvres du diable.

La venue de Jésus, sa vie sainte et exemplaire dans laquelle il a résisté à la tentation a déjà donné une défaite au diable. La plus grande défaite a été son œuvre à la croix, là il a provoqué la chute de Satan. Il est donc un ennemi vaincu. Il a perdu son emprise sur nous, et il sera un jour jeté dans l’étang de feu. 

Il a accomplit cette victoire sur Satan d’une manière parfaite et complète. 

· Hébreux 2.14-15.

· 1 Jean 3.8.

En détruisant les œuvres du diable il nous donne la possibilité de vivre une vie libre et sainte à notre tour !

· 1 Jean 2.6.

· 1 Pierre 2.21.

Nous pouvons dire que, si cette venue de Jésus était pour ôter le péché et  détruire les œuvres du diable, le chrétiens doit comprendre qu’il ne doit pas faire de compromis ni avec le péché, ni avec le diable, car alors il se trouve a combattre contre Jésus.
Pour nous donner l’exemple d’une vie sainte.

Jésus-Christ est le seule infaillible sur la terre dans tout ce qu’il a fait, quoiqu’il fut tenté comme nous toutes choses, Hébreux 2.18 & Hébreux 4.15-16.
Il ne nous est pas directement indiqué, que un but de sa venue est celui-là, mais nous le déduisons tout naturellement car il est écrit : 

· 1 Pierre 2.21.

· 1 Jean 2.6.
Si nous vivons dans sa présence, le chrétien est transformé à son image en contemplant comme dans un miroir la gloire du Seigneur, 2 Corinthiens 3.18.

Nous pourrions dire à celui qui n’est pas sauvé : -- Crois et tu vivras. 

Et à celui qui est sauvé, au chrétien : -- Marche sur ses traces.

On ne doit jamais changer cet ordre des choses. Car ce qui va nous encourager à marcher dans la sainteté ce n’est pas l’ordre qui nous est donné, mais l’exemple de Jésus.

Pour préparer sa seconde venue.

· Hébreux 9.28.
Le salut que Dieu nous donne, se compose, nous pouvons dire de 2 parties. La première est actuellement appliquée. C’est Sauvé de la condamnation et de la culpabilité du péché. Sauvé de la puissance du péché. Sauvé de l’esclavage du péché.

· Romains 8.18-25. La deuxième partie c’est la Rédemption (la délivrance de la puissance de l’esclavage) de la création entière.
· Apocalypse 5.6,  Lui seul sera trouvé digne d’ouvrir les sceaux  du livre.
Nous serons alors délivré de la présence du péché. Nous connaîtrons donc la Rédemption du corps, nous ne connaîtrons plus la maladie, la souffrance ni la mort. Dans l’immédiat nous pourrions dire à l’appuie de Jean 14.2 qu’il est partie nous préparer une place, et qu’il revient bientôt. 
Nature de Jésus-Christ.

Jésus-Christ nous dépasse, car nous découvrons qu’il est homme, dans une chair semblable à la nôtre, mais nous découvrons aussi qu’il est Dieu. Il est vrai homme et vrai Dieu à la fois ! Pour Jésus devenir homme n’était pas impossible. Jésus a une attitude d’humilité (il est humble par lui-même) seulement l’orgueilleux ne veut pas perdre ce qu’il possède, lui il désire posséder même ce qu’il n’a pas encore. Nous constatons que Jésus s’est dépouillé lui-même et qu’il est devenu pareil aux hommes.

Son humanité se présente partout avec sa Divinité, cela rajoute de la valeur à sa présence. Pour nous encore aujourd’hui de savoir que jésus sur terre était aussi homme nous donne la certitude que jésus a réellement connu la tentation et la difficulté comme nous pouvons aussi la vivre 

La double nature de Jésus.

Jésus parle de lui comme une personne, n’utilise jamais le pluriel pour parler de lui-même. Un des problèmes que nous rencontrons est d’expliquer comment Jésus qui est humain et divin, qui a donc deux natures, qui peuvent être en une seule personne. 

1ièrement Nous verrons que Jésus possède les attributs de la divinité, qu’il remplit les fonctions divines il a été adoré comme Dieu sur la terre et il l’a accepté.

2ièmement Nous verrons la pleine humanité de Jésus, il devait devenir homme pour expier les péchés des hommes. Les preuves de son humanité sont nombreuses dans les évangiles. Nous avons parfois tendance à oublier que Jésus était aussi un homme.

· Jésus n’est pas divin – humain.

· Mais il est Divin et humain.

Jésus est toujours présent en humanité et en divinité.

L’Ecriture fait référence à cette personnalité unique en s’adressant parfois dans une même expression à Jésus en tant qu’homme et à Jésus en tant que Dieu ! 

Deux exemples : 

· Luc 1.43, Elisabeth parle à la mère = humanité de son Seigneur, elle parle de sa divinité !

· 1 Corinthiens 2.8 … Crucifié = humanité.   Le Seigneur de Gloire = Divinité !

Comment, cette union est possible sans un mélange des deux ? Nous allons trouver en lui sa volonté et sa prière à Gethsémané va nous le montrer, Matthieu 26.39.
· Une volonté demande « s’il est possible que … »

· Nous savons que par ailleurs Jésus fait toujours la volonté du Père

Il nous faudrait pouvoir tracer une ligne entre le travail de Jésus humain et son travail divin !

Nous voyons qu’il dû acquérir des connaissances comme  nous

· Marc 11.13, il dût s’approcher pour savoir qu’il n’y avait pas de fruit.

· Marc 13.32, il ne sait pas le jour de son retour.

Il nous faudra distinguer entre sciences humaines en Jésus et omniscience divine ! Car néanmoins il savait quel poisson Pierre allait pécher dans Matthieu 17.27.
· Nous remarquerons que Jésus agit selon sa nature humaine ou sa nature Divine.

· Mais qu’il ne peut y avoir confusion entre les deux.

Jésus vrai Dieu.

L’Evangile de Jean s’attache à nous présenter Jésus qui est Dieu, il nous parle de la divinité de Jésus : Jean 1.1 & 18. Dans Jean 20.28, Jésus ne refuse pas ces titres qui lui sont donnés !

· Hébreux 1.8-10, le titre de Dieu lui est donné clairement.

· Tite 2.13 C’est encore une déclaration directe de la Divinité, (lire traduction Colombe).

Nous remarquerons que :

· En tant que Fils de Marie il est « le premier né » Luc 2.7.

· En tant que Fils de Dieu il est « fils unique » Jean 3.16.
· Actes 20.28, le contexte nous parle de Dieu 

· Romains 9.5 « Dieu béni éternellement » ainsi est appelé le Christ !

· 1 Jean 5.20 Une affirmation claire « c’est lui le Dieu véritable » !

Lors de la révélation Divine au buisson ardent Moïse reçoit ce nom mystérieux, Exode 3.14, « Je suis celui qui suis ». C’est une expression  qui est traduite en grec par « Ego Eimi ». Nous devrions la retrouver plusieurs fois dans l’Ancien Testament, Esaïe 43.10, etc.

Nous retrouvons plusieurs fois Jésus avec cette expression sur ces lèvres.

Jean 8.24 & 28 et encore 58, Les paroles de Jésus, qui est bien comprise par ses interlocuteurs, vont provoquer une réaction de colère, car il ne l’accepte pas !

Jésus utilise aussi cette expression avec un complément.

· Jean 6.35, Je suis le pain de vie.

· Jean 8.12, Je suis la lumière du monde.

· Jean 10.7, Je suis la porte.

· Jean 10.11, Je suis le bon berger.
· Jean 11.25, Je suis la résurrection.

· Jean 14.6, Je suis le chemin.

· Jean 15.1, Je suis le vrai cep.

Il y a 7 « Je suis » dans l’Evangile de Jean ! Ce chiffre nous parle de la perfection dans la plénitude. La perfection spirituelle !

Jean 14.9, Celui qui voit le Fils voit le Père, aussi nous voyons dans le Fils le Père !

Apocalypse 1.8 & 18, ces expressions qui parlent du Fils. Ces expressions sont les mêmes pour parler de Dieu dans Esaïe 48.12 & 41.4.
Jésus se présente aussi souvent dans des images qui étaient aussi utilisées pour Dieu.

Deutéronome 32.15, Dieu est le Rocher



1 Corinthiens 10.4, Jésus est le rocher.
Esaïe 8.14-15 Rocher d’achoppement de scandale

1 Pierre 2.7, C’est Jésus.
Psaume 23, L’Eternel est le Berger



Jean 10, C’est Jésus.
Ezéchiel 34.11-16, l’Eternel et ses brebis


Luc 19.10, C’est Jésus qui accomplit cela !

Esaïe 54.5, Dieu se présente comme l’époux


Matthieu 9.15, C’est Jésus qui est l’époux

Esaïe 6.1-10, Esaïe vit la gloire de Dieu et il lui parla…

Jean 12.37-41, est relié avec ce texte, et nous voyons Jésus qui se l’attribut aussi.

Nous voyons que l’Ancien Testament parle « d’Adonaï » et l’Evangile nous parle de « Jésus ».

Ainsi c’est donc encore une fois la même personne.

En l’an 111, Pline le Jeune décrit les chrétiens qui chantent « un hymne à Chritus comme à un Dieu ».

La naissance miraculeuse de Jésus.

Jésus ayant toujours été Dieu, Jean 1.1,  il ne pouvait pas naître normalement comme nous, sans sa naissance virginale et miraculeuse il n’aurait pas pu exister sur terre.

L’Apôtre Paul accepte cette pensée, sans la soutenir. Nous voyons dans ses écrits ce qu’il croit.

· Colossiens 2.9, Fils de Dieu avec puissance.

· 1 Timothée 3.16, «  … mystère de la piété est grand celui qui a été manifesté en chair »

· 1 Corinthiens 15.47, Jésus le second Adam est du ciel.

Quelques doctrines qui disparaîtraient si la naissance miraculeuse de Jésus était fausse :

· Divinité de Jésus.

· Seigneurie de Jésus.

· Salut en Jésus-Christ.

· Sa résurrection corporelle.

Sa naissance dans la sainteté est la pierre fondamentale pour notre foi.

1. Matthieu nous parle de la naissance de Jésus avec sa généalogie, qui était importante pour les Juifs, il fallait prouver sa naissance. Ainsi il prouvait que Jésus était bien le Messie, l’accomplissement des promesses de l’Ancien Testament. Aussi dans Matthieu 22.42-46 nous voyons un passage important qui montre la Divine Royauté de Jésus. 
2. Luc qui est médecin, va s’employer à rechercher les événements de la vie de Jésus, donc sa naissance aussi, sans aucun doute il les tiendra de sa mère elle-même. Si Luc va premièrement présenter Jésus dans son humanité au monde non Juif. Il lui faut prouver que cet homme, n’est pas un homme ordinaire, même sa conception est miraculeuse, montrant par-là une autre nature en lui car «conçue du Saint-Esprit ».
Attributs de la Divinité que nous retrouvons en Jésus.

· Il est autoexistant, Jean 5.26.
· Il est immuable,
 Hébreux 13.8.
· Il est éternel, 
 Jean 1.1.

· Il est omniscient
Car il connut l’histoire de ceux qu’il rencontrait, Jean 4.16-19 etc.

· Il connaît le monde Divin,   Jean 17.5.
· Il connaît le monde animal, Luc 5.4-6.
· Il est omniprésent,
Matthieu 28.20.
· Il est omnipotent,
Luc 4.39.
· Il est omnipotent,
Matthieu 28.18.
· Matthieu 8.16, puissance sur les démons.

· Matthieu 8.26, puissance sur la nature.

· Luc 4.39, puissance sur la maladie.

· Jean 5.25, puissance sur la mort.

· Hébreux 1.3, il soutient le monde par sa parole.

Les œuvres de Dieu lui sont attribuées.

· Pardon des péchés, Luc 5.20-21.
· Création, Jean 1.3.
· Il reçoit l’adoration, Matthieu 28.9.
· Il reçoit la prière, 1 Corinthiens 1.2.
Jésus Vrai homme.

La naissance de Jésus 

Jésus est né ! Luc 2.7, Romains 1.3 etc.

· Dans Luc 1.35 il est écrit « l’enfant sera saint, il sera appelé Fils de Dieu ». 

Il reste le fruit des entrailles de Marie ! N’oubliions pas que dans cette nature humaine il est sans péché

· Jean 14.30, Le diable ne trouve rien en lui qui lui appartienne

· 1 Jean 3.5.

Donc pour que Jésus n’ait point de péché, il ne devait pas avoir un Père humain ! Sa conception reste donc miraculeuse, ce miracle ne force pas la nature. Dieu fait les choses autrement. Dieu fit Adam de la poussière, Eve d’une côte d’Adam et Jésus autrement !

Selon Genèse 3.15 c’est la descendance de la femme, pas celle de l’homme ! Par la femme le péché entre, par la femme le sauveur du péché entre aussi sur la terre.

· Esaïe 7.14, la jeune fille non mariée, une jeune fille pure, enfantera un fils, qui aura un titre divin.

· Jérémie 23.5,nous montre que Dieu va donner une descendance juste à David, l’expression « germe » désigne clairement le Messie = Esaïe 4.2.

· Miché 5.1, montre que celui  qui va venir existe auparavant.

· Esaïe 9.5, nous parle d’un enfant qui nous est né, dont les titres seront divins.

Dans la généalogie de Jésus Matthieu nous dit « Joseph l’époux de Marie laquelle est née Jésus », montrant bien par là que Jésus n’était pas conçus de Joseph 

Si Jésus est né d’une femme alors n’a-t-il pas hérité de la nature pécheresse de sa mère ? Cette question est importante. La bible reste claire concernant sa séparation du péché. Selon 2 Corinthiens 5.21, « Il n’a pas connu le péché ». Nous l’avons déjà dit Satan n’a rien en lui, Jean 14.30, parce que le Saint-Esprit est miraculeusement intervenue dans sa conception, Jésus est né sans péché.

Personne ne sait exactement quelle année Jésus est vraiment né. Une chose est sûre il n’est pas né un 25 décembre. Une deuxième chose est sûre, c’est que le moine Denys qui fut chargé de dater sa naissance et de faire compter nos années à partir de sa naissance, c’est trompé de plusieurs années. Notre calendrier devrait avoir quelques années de plus 4 ou cinq sans doute. Néanmoins sa venue sur la terre a révolutionné le monde et doit révolutionner la vie de tout homme et cela pour le bien de son salut éternel !

Développement humain de Jésus.

Il se développa comme chacun de nous, Luc 2.52, nous dit qu’il croissait parfaitement.

Sa croissance à trois sources principales :

1) La maison de ses parents. Qui était une maison de Foi.
2) Présence régulière à la synagogue, Luc 4.14-16.
3) Sa connaissance des écritures, Luc 4.17, il y trouve ce qu’il veut.
Nous pouvons donc dire qu’il y avait plusieurs facteurs qui étaient présents pour son éducation :

1/ la maison. 2/ La synagogue. 3/ Les écritures. 4/ Amour du Père céleste.

Il avait tous les éléments essentiels de notre nature :

1) Corps humain, Matthieu 26.12 & Hébreux 10.5-10.

2) Ame, Jean 12.27.

3) Esprit, Marc 2.8 & Luc 23.46.

Jésus est son nom humain en Grec, Josué est le nom Hébreux. Il est appelé ; fils Abraham, fils de David et fils de l’homme + de 80 fois !

Ses limitations humaines

· Jean 4.6, il est fatigué.

· Matthieu 8.25, il dormit.

· Matthieu 21.18, il eut faim.

· Jean 19.28, il eut soif.

· Luc 22.44, il souffre d’angoisse.

· Luc 23.46, puis il mourut.

Nous voyons donc, qu’il s’est soumis volontairement aux limitations humaines. Qu’il a du grandir comme tout le monde (Luc 2.40 & 52). Souvent nous le voyons se retirer pour prier. Pourquoi devait-il prier ? Il se trouvait donc limité par sa condition humaine et devait rechercher son Père céleste, comme tout un chacun. Il devait rechercher des forces, sa direction etc.

Par sa ressemblance aux hommes, Jésus ayant un corps semblable à nous. Il a été exposé aux peines et aux épreuves que nous pouvons rencontrer. Mais ce pendant, il nous faut bien garder à l’esprit que dans ses limitations de sa nature humaine Jésus n’a aucune infirmité due au péché ni aucune limitation à cause de son péché. Car dans cette limitation il est et reste sans péché.

Jésus avait bien l’apparence d’un homme normal, Jean 7.27 par exemple. Il semblerait qu’on lui donnait un âge plus important qu’il n’avait, et cela vu la réflexion des Pharisiens dans Jean 8.57. il a été accusé de blasphème pour s’être déclaré lui-même autre chose qu’un simple homme, Jean 10.33. Même après sa résurrection il avait l’apparence d’un homme ordinaire, Jean 21.15.

Caractère de Jésus.

Amour.

Son amour est si intense que rien ne peut nous séparer de son amour, l’apôtre Paul le dit très clairement dans Romains 8.37-39. Son amour surpasse toute connaissance et compréhension humaine. Par son amour nous pourrions dire qu’il a la une qualité que seul Dieu peut avoir, car il aime comme seul Dieu peut aimer.

Il aime son Père céleste Jean 14.31, cet amour rend la gloire, du Père, plus belle. En l’aimant il cherche à l’exalter et à la glorifier. 

· Ephésiens 5.25, Il aime l’église, car il s’est livré pour elle. 

· Ephésiens 5.2, Il aime les  hommes en particulier.

· Matthieu 9.13, Il aime le pécheur.

· Luc 23.34, Il aime aussi ses ennemis.

· Luc 19.10. Jésus aime les âmes il manifeste son amour de beaucoup de manières.

Nous pouvons dire que son amour est aussi conditionné au nôtre Jean 14.21.
Il observe et cherche chaque occasion pour sauver les âmes perdues

· Jean 3 = La femme samaritaine.
· Jean 4 = l’entretien avec Nicodème.

Par amour il donna sa vie pour sauver les âmes Jean 10.11.
Humble.

Bien qu’égal à Dieu et Dieu lui-même, il s’est dépouillé lui-même, il a pris la forme d’un serviteur et il a été jusqu’à accepter la mort abominable de la croix. 

Son humilité se voit dans toute sa conduite sur la terre, il ne choisit que des disciples humbles et petits dans la société de l’époque mais cependant c’est à eux qu’il révéla les secret du royaume. Il voulait être comme leur ami. Il n’a jamais recherché la gloire sur la terre, au contraire il semblait fuir les valeurs terrestres habituelles.

· Matthieu 11.29, nous le dit humble. Philippiens 2.8, nous apprends qu’il s’humilia lui-même.

· Luc 2.7, Il est né dans une crèche, dans une étable.

· Luc 9.58, il vécut pauvrement.

· Matthieu 9.10, il s’est associé avec les pécheurs.

· Matthieu 17.27, il n’avait pas d’argent pour payer.

· 2 Corinthiens 8.9, il était riche et devint pauvre en devenant homme.

Son humilité l’a conduit à la croix !

Doux et paisible.

La douceur est bien l’attitude opposée à la dureté, la dispute. Il montre gentillesse et tendresse. Cette attitude se remarque dans ses rapports avec les pécheurs repentants, il fait tout face à l’incrédulité de Thomas, pour qu’il puisse croire, il n’y a pas de rejet contre Thomas, qu’il aide à croire. Cela se remarque encore plus avec Judas qui va le trahir, et avec ceux qui l’ont crucifié. De la part de Jésus ce n’était aps de la faiblesse, bien au contraire, il manifeste là son immense amour sa douceur, sa vie est paisible car il sait qu’il accomplit la volonté de son Père.

· Matthieu 21.5 & 2 Corinthiens 10.1.

· Mathieu 12.20, il ne brise pas le roseau faible.

· Luc 7.37, il reçoit le pécheur repentant.

· Jean 21.15, Il reçoit Pierre après son reniement,

· Jean 20.27-29, Il reçoit Thomas malgré ses doutes,

· Matthieu 12.19, Il ne s’est jamais plaint …

Saint.

Il tait saint par sa nature, car le prince de ce monde n’avait rien en lui, Jean 14.30. Il était « sans péché » Hébreux 4.15. Personne n’a pu relevé le défi qu’il lança un jour en disant « qui me convaincra de péché », dans Jean 8.46. Il faisait toujours ce qui était agréable au Père, Jean 8.29. 

· Le saint enfant, Luc 1.35.

· Le Saint et Juste, Actes 3.14.

· Le Saint serviteur Jésus, Actes 4.27.

Alors, nous devons être saint, car il est saint, 1 Pierre 1.16. Jésus est notre exemple de perfection ; il n’est rien de moins que la perfection absolue. Il nous a montré le chemin.

Equilibré et normal.

Certainement nous pouvons dire qu’il était joyeux, sans pour autant tomber dans l’euphorie. Car dans Jean 15.11, il dit : « Je vous ai dit ces choses, afin que ma joie soit en vous, et que votre joie soit parfaite ». Nous ne verrons nul part que Jésus a ri, par contre il utilise des choses qui prêtent à sourire, tel que « filtrer le moucheron et avaler le chameau » Matthieu 23.24. Il est clair qu’il a pleuré, Jean 11.35 ; Luc 19.41. Il était affligé de voir que beaucoup rejetait le salut qu’il venait apporter, Matthieu 23.37 & Jean5.40. 

Il était un travailleur incessant.

· Jean 5.17 + 9.14 etc.

Il oublia la nourriture, le repos et sa peine. Il enseigna, prêcha, guérit les malades, chassa les démons. Il sauva les perdus, ressuscita les morts, éduqua ses disciples etc. Comme travailleur, Jésus était courageux, zélé, impartial, il avait du tact, de l’amour dans tout ce qu’il faisait sans relâche aucune.

Il commençait tôt le matin, Marc 1.35 & Jean 8.2, il continuait tard le soir, Matthieu 8.16 & Luc 6.12. Il serait intéressant de le suivre une journée, pour cela il faudrait lire de Matthieu 12.22 à Matthieu 13.53. en tant qu’ouvrier il est rempli de courage, Jean 2.14-15. Il était minutieux dans toute chose, Jean 7.23. Il était juste, Matthieu 11.19 et il avait du tact, Marc 12.34.

Service et soumission.

· Marc 10.45, il est venu pour servir.

· Luc 22.27, il est comme celui qui sert, alors qu’il est Fils de Dieu.

Lui qui était dans la gloire céleste, Jean17.5, il a pris une chair semblable à la nôtre, Romains 8.3 afin de remplir le rôle qui était le sien, à savoir «servir les siens ».

· Sachons prendre son exemple et rester humble, au service des autres.

Il est né sous la loi, aussi la loi lui fut appliquée.

· Circoncis, Luc 2.21

· Baptisé Matthieu 3.13-17

Comme tous, Il paie la taxe du temple, Mathieu 17.24-27.

Jésus a une discipline personnelle rigoureuse :

· Il se lève tôt pour prier

· Il se couche tard pour prier. 

Luther définissait sa vie par trois mots. 1) Prière, 2) Méditation, 3) Tentation.

Jésus a du avoir de nombreuses tentations, car il est écrit dans Hébreux 4.5, « qu’il fut tenté comme nous en toutes choses ». Nous avons peu d’informations sur sa vie avant son baptême, les circonstances furent-elles heureuses ou malheureuses ? Joseph sans aucun doute est déjà mort. Il doit faire face, car il est l’aîné de la famille. Selon le prophète Esaïe, il sera un familier de la souffrance, Esaïe 53.3. Selon Matthieu 8.20, il n’a pas ou reposer sa tête. Ses adversaires furent nombreux et en nombre toujours croissant, Luc 4.29 & Jean 8.59. Beaucoup ne l’écoutaient que pour trouver une raison d’accusation tel dans Matthieu 12.10. L’incrédulité de ses proches a dû se faire ressentir durement, Jean 7.5. L’incrédulité des disciples, même fut difficile à supporter. Marc 8.17-18 & 9.19 etc.

Jésus ne s’est pas complu en lui-même, il a recherché la gloire du Père, aussi il a accompli des miracles vers ceux qui viennent à lui, il a compassion de celui qui souffre, de celui qui est rejeté. Il s’insurge devant ceux qui veulent faire de lui un faiseur de miracles. Jésus, nous avions vu était soumis à la loi, mais il l’interprète avec une liberté royale, il en dégage le vrai sens. Donne ainsi à l’homme une loi pour lui rendre service et non pour l’asservir. Il doit jouir, certainement, d’une parfaite santé. 

A douze ans il sait prendre ses distances avec ses parents, Luc 2.49. Plus tard il sait traiter Hérode de « renard » dans Luc 13.32. Il a une vie de renoncement, mais des femmes riches l’assistent de leurs biens, il porte une tunique sans couture, (un vêtement de luxe). Il accepte souvent l’invitation des notables, il fera bonne chère avec eux, mais il va aussi avec les pécheurs. C’est un homme libre.

La vie de prière de Jésus-Christ.

C’est évident que Jésus a souvent prié. L’évangile de Luc mentionne onze fois ou Jésus a prié. Il pria souvent en présence de ses disciples, mais nous pourrions nous poser cette question, pria-t-il avec eux ? Ou seulement en leur présence ? Il passait de longues périodes en prière, parfois toute la nuit, et il était à l’œuvre le lendemain. Jésus a prié même avec cri et larmes à celui qui pouvait le sauver de la mort, lire Hébreux 5.7. Si, lui Jésus-Christ le Fils de Dieu avait besoin de prier, combien plus avons-nous nous mêmes besoin de prier ? 

Nous pourrions peut-être dire que le caractère de Jésus sur lequel nous venons de réfléchir était formé par la prière, tellement il pria. Il pria et jeûna quarante jours avant le début de son ministère. Mais avant cette retraite de prière de jeûne et de méditation, nous remarquerons ceci. Jésus passe par le baptême, il obéit, il s’unit aux pécheurs, la, il reçoit sur lui la visite de l’Esprit qui vient sous la forme d’une Colombe.

Quand pria-t-il ?

· Matthieu 14.19, Avant de manger.

· Matthieu 14.23, après une dure journée.

· Marc 1.35, tôt le matin.

· Luc 5.15-16, dans les moments bousculés de la vie.

· Luc 6.12, toute la nuit.

· Luc 6.12-13, avant les événements importants sa vie.

· Luc 22.39-41, devant la tentation.

· Luc 23.34, dans ses derniers instants.

Où et avec Qui ?

· Matthieu 14.23, Sur une montagne et seul.

· Marc 6.41, au milieu de la foule.

· Luc 10.38, avec quelques élus.

Pour qui pria-t-il ?

· Luc 22.31-32, pour un individu.

· Luc 23.34, pour ses ennemis.

· Jean 12.28, pour la gloire de son Père.

· Jean 14.16-17, pour les siens.

· Jean 17.1, pour lui-même.

Comment pria-t-il ?

· Matthieu 26.39, sur sa face devant Dieu.

· Matthieu 26.42, en soumission à son Père céleste.

· Luc 10.12, longtemps.

· Luc 22.41, sur les genoux.

· Luc 22.44, avec insistance et conviction.

· Jean 11.41-42, avec action de grâce et foi.

· Jean 17.1, avec la gloire de son Père en vue. 

· Jean 17.1, avec les yeux ouverts.

· Hébreux 5.7, avec cris et larmes.

Il prie, car il sait qu’il aura une réponse ! Lire 1 Jean 5.15, Jean 11.41-42.

Jésus obtint par la prière tant et tant de victoires !

· Il sauva Pierre, alors que ses avertissements furent inutiles, Luc 22.32.

· Vainquit la tentation Matthieu 4.1-9.
· Fit des miracles Matthieu 14.19-20.
· Echappa à la mort, Hébreux 5.7.
Etc.

La passion ou la mort de Christ.

La venue de Jésus sur la terre n’était pas un but en lui-même, c’était le moyen pour atteindre le but fixé par Dieu, c’est le salut des hommes perdus, et ce salut passe par la mort de Jésus. Donc, sa mort n’est pas un hasard ou un accident de parcours, sa mort fut programmée avant la fondation du monde, 1 Pierre 1.20. Sa mort est le sujet le plus important de la Bible. L’Ancien Testament nous le prédit et nous y voyons la première annonce dans Genèse 3.15. Puis le premier sang versé pour couvrir le péché, nous parle déjà, suivit du sacrifice d’Abel, celui de Morija, il y a ainsi un grand nombre de symboles dans l’A.T. qui nous en parlent, etc. Puis, un grand nombre de prophéties nous l’annonce avec une précision étonnante, La trahison, Psaumes 41.9-11. Zacharie prédit d’avance qu’il sera vendu pour trente pièces d’argent et que cette somme servira à acheter le champ du potier, Zacharie 11.12-13. La crucifixion et les événements qui l’ont entourés, Esaïe en parle beaucoup dans le chapitre 53.

· Evénements de la crucifixion, Psaumes 22.7-8 17-19, etc.

· La résurrection qui suivra, Psaumes 16.8-10 
· Etc.

Dans le Nouveau Testament les trois derniers jours de sa vie prennent 1/5ième des Evangiles. De la même manière les épîtres regorgent d’allusions à cet événement.

Sa mort apparaît directement ou indirectement 175 fois dans le Nouveau Testament. C’est donc 1 verset sur 53 qui en parlent ! Aucun autre sujet n’est traité si parfaitement. De toute évidence cela mort et la résurrection qui allait suivre étaient de la plus haute importance pour le Saint-Esprit qui a inspiré les auteurs des évangiles.

C’est le but principal de l’incarnation.

· Marc 10.45.
· Hébreux 2.9-14.
· 1 Jean 3.5.
Thème de base de l’Evangile.

Le mot Evangile signifie « bonne nouvelle ». Mais cette bonne nouvelle n’est possible que parce que Jésus est mort pour nous et à notre place. C’est donc, la mort de Christ pour nos péchés, son ensevelissement et sa résurrection, 1 Corinthiens 15.1-4.
La loi, les enseignements de la bible, le sermon sur la montagne et la vie de Jésus, nous montrent nos péchés. Toutes ces choses nous révèlent le besoin d’un Sauveur et rien ne nous donne la solution au péché qui règne dans nos vies. Cette solution se trouve en Jésus-Christ. Non seulement dans sa vie, mais avant tout dans sa mort. C’est donc la base de notre salut. 

Acte essentiel du Christianisme.

Si nous devions enlever la mort de Christ, sur la croix pour nous, la religion chrétienne se réduirait à une bonne religion morale. Le christianisme se distingue de toutes les religions par l’importance qu’il accorde à la mort de son fondateur, Jésus-Christ. Nous pourrions aussi dire que toutes les religions apportent une grande importance à l’enseignement de leur fondateur. Le christianisme lui apporte davantage d’importance à la mort et à la résurrection de son fondateur !

Essentiel pour le Salut.

· Jean 3.14-15 et 12.24.
Dieu ne peut pas pardonner, sur uniquement la base de la repentance. Pour que Dieu puise pardonner au pécheur repentant, tout en demeurant juste, il fallut qu’un autre ait payé ! (Romains 3.25). Du point de vue Divin la mort de Christ était absolument nécessaire pour notre salut. Jésus lui-même à plusieurs reprises à dit qu’il devait souffrir, qu’il devait être mis à mort et qu’il ressuscite le troisième jour.
· Matthieu 16.21.
· Marc 8.31.
· Luc 9.22.
Thème du Ciel.

Quand Moïse et Elie apparaissent avec lui sur la montagne de la transfiguration, ils se sont entretenus de son départ pour Jérusalem, alors que sa mort devait y arriver, Luc 9.31.

La mort de Christ est exaltée dans le ciel et placé au-dessus de toutes choses. Les êtres vivants et les anciens (ou vieillards) chantent dans le ciel ses louanges. Même les anges qui n’avaient pas besoin d’être sauvés se joignent à ce cantique, Apocalypse 5.8-12 & Apocalypse 1.12-20.

Puisque même ceux qui n’ont pas besoin de salut (les anges autour du trône) se réjouissent de cette merveilleuse vérité du salut par Jésus-Christ, par son sang et sa mort et la proclame bien haut. A combien plus forte raison nous qui sommes encore dans la chair et les bénéficiaires de ce salut nous devrions examiner la vraie et complète signification de sa mort sur al croix.

Considérons Jésus à la croix.

A la croix nous voyons le courage de Jésus, car c’est la mort la plus horrible, la plus terrible qu’il semble être, c’est une agonie atroce, qui peut être très longue. Sous les injures et les moqueries, alors que l’innocence est complète !

·  Le corps est posé et étiré de telle manière que chaque mouvement provoque des souffrances.
·  Les clous sont placés pour faire souffrir, chaque mouvement provoque des fortes douleurs 

·  Les plaies du fouet et des clous vont vite s’infecter et encore faire plus souffrir.

·  La circulation du sang est entravée par les contractions musculaires et provoque d’autres souffrances.

·  L’agonie augmente chaque instant.

·  La position rend la respiration difficile, les crucifiés pouvaient mourir d’asphyxie. C’est ce qui arrivait en général après plusieurs jours de souffrances, Jésus a décidé du moment ou il mourut.
·  La soif et la fièvre devaient encore en rajouter.

·  Jésus savait ce que représentait la crucifixion, il était Dieu et connaissait toute chose, il était homme et en avait vu ! Pouvait-il reculer ? D’une part oui et d’une part non ! Il avait choisit d’obéir au Père, il avait même choisit celui qui devait le trahir. Il a voulu endurer la souffrance jusqu’au bout en refusant l’opiate, qui calmait les souffrances, en endormant les suppliciés. C’est le plus grand acte de courage, de savoir qu’à la fin de sa vie l’attend la torture, et de continuer fermement sur ce chemin alors qu’il est le saint de Dieu.

·  A la croix nous voyons l’humanité de Jésus, Jésus était véritablement un homme qui va souffrir pleinement sur le chemin qui le mène à la croix, il tombe sous le poids de la croix. Il vécut pleinement les douleurs et Barvclay écrit : « Un des grands buts de l’histoire de la croix est de montrer la réelle et pleine virilité de Jésus la complète réalité de sa souffrance. Ce corps n’est pas un fantôme mais la chair humaine tremblante. Ce n’est pas une imitation de souffrance, mais une terrible réalité d’agonie ».

·  A la croix nous voyons Jésus unis au pécheur, il est placé entre 2 criminels. « On a mis sa tombe parmis les méchants ». « Il est au nombre des malfaiteurs » Esaïe 53.9 &12. Il avait été l’ami des publicains et autres pécheurs Matthieu 11.19, il meurt donc avec eux.

·  A la croix nous voyons l’invincible pardon de Jésus, quand il prie « Père pardonne-leur ils ne savent pas ce qu’ils font » Luc 23.34. Le message du pardon divin est annoncé dans les souffrances de la croix !

·  A la croix nous voyons le désintéressement de Jésus. Car alors qu’il est dans la souffrance, il pense à sa mère et la confie à Jean, Jean 19.26. Il assure le brigand qui se repent, d’être au paradis avec lui. Il prie pour ses bourreaux, il pense toujours et encore aux autres. Il refuse d’utiliser sa puissance pour son gain ou profit, pou son confort pour sa sécurité. Car il aurait pu inviter une légion d’anges à son service et à son secours, Matthieu 26.53 & Jean 18.16.

·  A la croix nous voyons l’insondable amour pour l’homme et son salut ; alors que Jésus s’écrie «Mon Dieu, mon Dieu pourquoi m’as tu abandonné ? » Ce cri présente sa situation humaine, il passe par les ténèbres pour notre salut. Il est allé au pire de la situation humaine.

·  A la croix nous voyons la royauté de Jésus, l’annonce de sa condamnation l’affirme « Roi des Juifs » Dans toutes les situations il s’est comporté avec majesté, il est Roi, Matthieu 27.37.
·  A la croix nous voyons la paix de Jésus, il meurt dans une prière de paix, « Père je remet mon esprit entre tes mains », Luc 23.46. Juste avant il avait formulé une autre parole, « Tout est accomplit », Jean 19.30.

·  A la croix nous voyons le triomphe de Jésus, ce triomphe est bien dans cette parole « Tout est accompli » il a achevé sa tâche !

· La constatation  du centenier est extraordinaire « cet homme était juste », Luc 23.47.

· Ceux qui étaient avec le centenier c’est à dire les soldats font une constatation extraordinaire « il était vraiment le fils de Dieu ! », Matthieu 27.54.
L’œuvre médiatrice de Christ.

Luther a dit : «La théologie de la croix et la théologie de la lumière ».

La rédemption et l’œuvre médiatrice de Jésus consiste en mort et devient vie en nous donnant le salut. Le salaire du péché c’est la mort, la mort est le dernier ennemi qui doit être vaincu, la mort de Christ devient la mort de la mort, mort devient salut, punition du péché en mort de Jésus devient chemin de salut. Seul Christ est actif dans sa mort, car nous nous sommes passifs nous subissons notre mort. Il offrit volontairement sa vie pour mourir, Jean10.17-18.

· Romains 5.10, « Réconciliés avec Dieu par sa mort ».

· 1 Timothée 2.5, « un seul médiateur entre Dieu est les hommes Jésus-Christ homme ».

Il y a trois qualifications indispensables pour devenir médiateur entre Dieu et l’homme.

1. Il doit être homme, né sous la loi, puisque l’homme l’a transgressée. Il doit accomplir la justice. Il doit être uni aux hommes en toutes choses, lire Galates 4.4, Hébreux 2.14-18.

2. Il doit être sans péché 1 Pierre 2.22, Hébreux 4.15. Un médiateur pécheur ne pourrait pas être un sacrifice valable pour le péché des autres. Un médiateur pécheur ne pourrait pas être source de sainteté et de vie éternelle pour les autres. Seul Jésus remplissait ces conditions. Christ devait être capable de pécher, sinon il n’aurait pas été un vrai homme, non plus ! S’il n’avait pas été capable de pécher la tentation en Matthieu 4 n’aurait pas été réelle ! En tant qu’homme il a dû résister à la tentation de la même façon qu’un homme peut la subir. Selon Hébreux 4.15 Jésus ne commis jamais de péché.

3. Il doit être divin. Jésus possède un Esprit éternel. Uniquement la puissance de Dieu peut vaincre la puissance de Satan. L’homme naturel a besoin de la puissance de Dieu pour vaincre Satan. Uniquement celui qui possède la vie en lui-même peut devenir source de vie éternelle et spirituelle. Christ à toutes ces qualifications. Jésus nous l’avons brièvement vu dans les premières pages de cette étude est Dieu, car il en possède tout les attributs.

Il y a trois raisons pour lesquelles il fut médiateur, entre Dieu et les hommes.

1) Grand Sacrificateur, Lévitique 8.12 + Hébreux 5.1-6.
2) Roi, 1 Samuel 10.1 & 16.13 + Nombres 24.17 + Luc 1.33.
3) Prophète, Hébreux 1.1-2.
Jésus est le Christ, c’est lui l’Oint de Dieu, il réunit cette triple fonction, Grand Sacrificateur, Roi et Prophète.

1) Il est prophète par lequel Dieu a parlé, Hébreux 1.1-2. Il a fait connaître la nature du Père, 

Jean 1.18 ; 3.13 & 14.8.
2) A la croix le prophète devient sacrificateur, Hébreux 9.12.
3) Le grand Sacrificateur devient Roi à cause de l’offrande de son sacrifice, Hébreux 2.9.
La médiation de Christ est clairement visible dans son ministère de grand sacrificateur.

1) Il agit en faveur des hommes pour Dieu, Romains 5.8.

2) Il est notre justification, 2 Corinthiens 5.21.

3) Il est notre avocat, 1 Jean 2.1.

4) Il est notre intercesseur, Hébreux 7.25.

5) Il est notre précurseur, Hébreux 6.20.

Puisque le médiateur est au ciel, les croyants sont assurés de :

1. Entrer dans le ciel, Philippiens 1.23.

2. Aller au ciel dans un corps glorifié, 1 Corinthiens 15.42-54.

3. Etre avec lui dans le ciel, 2 Corinthiens 5.8.

4. Etre comme lui, 1 Jean 3.21.

Le seul et l’unique Grand Sacrificateur est le Seigneur Jésus. Il exerce son ministère comme prêtre uniquement au ciel, c’est pourquoi la prêtrise a été abolie comme groupe spécial, et que cela est attribué à tous les croyants. 1 Pierre 2.9.
La croix est une nécessité, mais la soumission à la volonté de Dieu était le propre choix de Jésus. Gethsémané a vu la lutte pour accepter cette volonté de Dieu, Matthieu 26.36-46. Jésus s’est donné lui-même comme instrument volontaire pour accomplir la volonté du Père. Les hommes qui l’ont crucifié n’ont fait qu’accomplir à leur insu la volonté du Père, Actes 2.23-24.

Jésus
: Pouvait ne pas retourner à Jérusalem



: Faire un compromis avec les chefs



: Appeler une légion d’anges pour sa défense.

Jésus à la croix nous donne l’expiation, le pardon des péchés, la réconciliation avec Dieu, il est substitut, sacrifice, propitiation etc.

L’œuvre de Jésus à la croix.

1 Corinthiens 15.3, « Christ est mort pour nos péchés ». Le mot grec traduit par « pour » signifie  

1) Pour le compte de. 2) Pour la cause de. 3) Sur ou à la place de.

Le fait essentiel c’est que Jésus a par sa mort accomplit quelque chose pour nous, quelque chose que nous ne pouvions pas accomplir nous-mêmes. La croix ce n’est pas deux morceaux de bois en croix, c’est Jésus en croix. Nous n’allons pas argumenter la croix mais la présenter aux hommes. A la croix nous avons vu l’amour de Dieu et de Jésus, Romains 5.8.

A la croix Jésus nous acquiert de nombreuses victoires et bénédictions puissions nous les comprendre et les recevoir par la foi. Nous pouvons dire : un des attributs fondamental de Dieu est la sainteté, il n’est donc que raisonnable que la sainteté de Dieu reçoive une réparation pour enlever l’outrage du péché. La mort de Christ donne cette réparation.

La réconciliation avec Dieu :

La réconciliation est très proche de l’œuvre de propitiation réalisé aussi par sa mort. Car Dieu la se trouve apaisé envers nous. C’est un effet de la mort de Jésus. Le péché étant expié, Dieu n’a plus rien à dire contre nous, la séparation est ôtée. Puisque Dieu est réconcilié par la mort de son Fils, on peut supplier les hommes de se réconcilier aussi avec Dieu.

· Romains 5.10.
· 2 Corinthiens 5.19.

· Colossiens 1.19-20.
· Ephésiens 2.13.
Il paie notre rançon.

Sa mort nous est présentée comme une rançon. Une rançon était la somme payé pour la libération d’un esclave, ou d’un homme qui est prisonnier. Cette rançon n’est pas payée à Satan mais à Dieu. L’homme ne doit rien a Satan. C’est à la justice de Dieu qu’est due la dette qui a besoin d’être annulée. N’oublions pas que Satan n’a aucun droit légal contre le pécheur. Un théologien Shedd dit : « La miséricorde de Dieu rachète l’homme à la justice de Dieu ».

Nous sommes donc rachetés par sa mort, de la malédiction de la loi, Galates 3.13, Christ étant devenu malédiction pour nous. De la loi elle-même, puisque nous sommes morts à la loi par le corps de Christ, Romains 7.4. Nous ne sommes plus sous la loi mais sous la grâce. Le terme rédemption découle sans doute de cette œuvre du paiement de la rançon et fait parfois allusion au paiement de la dette et aussi parfois à la libération d’un captif. Le sacrifice de Christ a pourvu aux deux. Cette rançon satisfait la justice de Dieu.

· Matthieu 20.28.

· Marc 10.45.

· 1 Timothée 2.6.

· 1 Pierre 1.18-19.

Il nous offre une expiation substitutionnelle. 

C’est donc des souffrances, une mort, endurée par une personne à la place d’une autre. Cela laisse supposer que la partie qui doit endurer la souffrance est exempte de mal, qu’elle n’a pas à en endurer déjà pour elle-même. Ici Jésus prend ma place et agit à ma place. Il se substitut à moi, il prend tout simplement ma place et cela est accepté du Père.
· Transpercé à cause de nos crimes, Esaïe 53.5.

· Sur lui la faute de nous tous, Esaïe 53.6.

· Lui qui n’a pas connu le péché, il l’a fait devenir pour nous, 2 Corinthiens 5.21.

Lorsque que nous étions encore pécheur Christ est mort pour nous, Romains 5.8 ; 1 Pierre 2.24 ; 3.18. Je peux faire beaucoup de chose à la place d’un autre, mais je ne puis pas être coupable pour un autre, c’est impossible. La culpabilité n’est pas transférable, mais je peux être au bénéfice d’une décision de miséricorde. Dieu acceptant le mort de son Fils, comme compensation et accomplissement mérité, qui est mis sur mon compte au moyen de la foi. Dans Romains 4 l’idée nous est présentée, sa foi, est comptée comme justice. Abraham crut à Dieu et cela lui fut compté comme justice. 

Il nous offre aussi une expiation qui délivre du péché, c’est la Rédemption qui veut dire délivrance par le rachat de la rançon. L’âme est sauvée, rachetée et restaurée pour Dieu, Galates 3.13. Le corps est sauvé, restauré pour Dieu, Romains 8.23. Ces différentes expressions sont proches les unes des autres et se chevauche parfois dans leur action pour nous.

Pour qui, Christ est-il mort ?

La mort de Christ assure un délai à tout homme, c’est à dire que Dieu lui donne un temps, dans lequel il peut se repentir. Pour éviter la sentence dans laquelle le péché le plongeait. Dieu ne peut plus condamner le pécheur, sauf s’il refuse la grâce et la miséricorde de Dieu. Dieu est maintenant obligé de pardonné à celui qui se repent, tout homme est concerné, personne n’en est exclu ! Cette œuvre procure au croyant de grands encouragements à la repentance. Elle procure sans doute aussi le salut à ceux qui ne pèchent pas volontairement et personnellement, c’est à dire à ceux qui meurent dans l’enfance ou qui n’ont jamais été mentalement responsable et leur en garanti l’application. Elle a rendu aussi possible la restauration finale e la création elle-même, Romains 8.19-22. 

Nous allons en conclure que l’efficacité de l’expiation accomplie par l’œuvre de la croix ou la possibilité de pardon est illimitée dans le sens que cela est valable pour tous les hommes. D’une autre façon cette offre est limitée car elle ne s’appliquera et ne sera efficace que pour ceux qui croient.

· Pour tous, Romains 8.32 ; Ephésiens 5.2 ; 1 Timothée 2.6 ; Tite 2.14 etc.

· Pour l’Eglise, Ephésiens 5.25-27.

· Pour chaque croyant, Galates 2.20.

· Pour beaucoup, Mathieu 20.28.

· Pour le monde, Jean 1.29.

· Pour les injustes, 1 Pierre 3.18.

· Pour toutes tribus, toutes langues tous peuples, toutes nations, Apocalypse 5.9, etc.

Comment résumer la croix ?

· Actes 20.28, Nous sommes devenus la propriété de Dieu.

· Romains 5.10, Réconcilié avec Dieu.

· Romains 6.14, Le péché n’a plus de pouvoir sur nous.

· Romains 8.1, Il n’y a plus de condamnation pour nous.

· Galates 3.13, Délivré de la malédiction de la loi.

· Ephésiens 2.14, Détruit le mur entre Juifs et non-juifs.

· Ephésiens 2.18, Devenu membre de la famille de Dieu.

· Hébreux 9.14, Purifiés des œuvres mortes.

· Hébreux 9.14, Rendus parfaits.

· Hébreux 9.15, Promesse d’un héritage éternel, Etc. 

Relation de la croix avec les puissances des ténèbres.

· Le Prince de ce  monde est jugé et jeté dehors Jean 12.31.

· Satan attend son rejet, car son règne a été brisé à la croix, Hébreux 2.14-15.

Jésus a triomphé des dominations et des autorités des ténèbres. Il les a livrés publiquement en spectacle, Colossiens 2.14-15.
4 Etapes de la défaite de Satan.

1) A la croix, Jean 12.31 & Colossiens 2.15.
2) Chassé du ciel et jeté sur le monde, Apocalypse 12.7-12.
3) Jeté dans l’abîme, Apocalypse 20.3.
4) Jeté dans l’étang de feu et de souffre, Apocalypse 20.10.
Le pouvoir de l’ennemi sur la mort est rendu inefficace, Hébreux 2.14. 

La résurrection de Christ.

Tout naturellement après sa mort, viendra la résurrection ! Mais entre ces deux temps forts, que c’est-il passé ? Nous croyons que Jésus est descendu dans le séjour des morts :
Actes 2.31.










Ephésiens 4.8-10.









1 Pierre 3.19.
Que Jésus fut enseveli, il s’agit de la mort comme état bien confirmé, pour le corps et l’âme. Jésus-Christ est pleinement mort son corps gisait dans le tombeau, son âme était dans le «hadès » c’est à dire dans le séjour des morts ; cette partie qui est dans le sien d’Abraham, Luc 16.22, le paradis, Luc 23.43, le lieu de gloire en attendant la résurrection.

Prédit aussi par Jésus lui-même, Jean 2.19-22.

Avec la résurrection de Jésus, l’Evangile tient ou tombe, 1 Corinthiens 15.4. Si Jésus-Christ n’est pas ressuscité, notre foi est inutile, 1 Corinthiens 15.14. Jésus s’est réveillé du sommeil de la mort. Jésus était mort, mort et enterré, Jésus est revenu à la vie, 1 Corinthiens 15.3-4, (Apocalypse 1.18 & 2.8).
Les prophètes avaient annoncé la résurrection 

· Psaumes 16.9-10.

· Osée 6.2.

· Matthieu 12.39-40, quand Jésus mentionne l’histoire de Jonas comme prophétique.

Le témoignage des Apôtres le confirme.

· Marc 16.19, Marc affirme que Jésus leur a parlé et cela après la résurrection.

· Luc 24.50, Jésus marcha avec eux.

· Actes1.9, Jésus vient de parler avec eux et les quitte pour le ciel.

· Actes 13.32-37, déclaré fils de Dieu.

· Actes 17.31, pleine autorité pour juger le monde.

· Romains 1.4, déclaré fils de Dieu par la Résurrection.

· 1 Corinthiens 15.5-8, Le témoignage des personnes qui l’ont vu.

· 1 Thessaloniciens 4.14, nous assure notre future résurrection.

L’importance de la résurrection :

1-- C’est une doctrine fondamentale dans le christianisme.  Beaucoup de ceux qui admettent la mort de Jésus refusent l’idée de sa résurrection. Ce qui est très grave. Dans 1 Corinthiens 15.12-19, l’apôtre Paul démontre que toute repose sur la résurrection de Jésus. Dans tout le lire des Actes, nous remarquons que pratiquement toutes les prédications ou enseignements qui sont apportés, il est fait mention de la résurrection, mais nous aujourd’hui en parlons encore souvent ? 

2— Elle joue un rôle important dans l’application du salut pour chacun de nous. Car alors Jésus a été élevé et c’est assis à la droite de Dieu, il a été donné comme chef suprême à l’Église, Ephésiens 1.20-22. Sa mort sa résurrection, son ascension devait avoir lieu avant qu’il puisse accorder des dons aux hommes, Ephésiens 4.7-13 et sans aucun doute leur accorder le baptême dans le Saint-Esprit.

A la résurrection, Jésus, comment est-il ? 

Il y a plusieurs théories comme quoi ce n’est pas Jésus lui-même qui a été crucifié, donc qu’il ne serait pas vraiment mort etc. etc. Les soldats l’ont déclaré mort, Marc 15.45. Les femmes sont allées au sépulcre s’attendant à l’oindre, Marc 16.1. Que le sang à coulé de son coté, Jean 19.34. Puis ce qui est extraordinaire c’est que Jésus n’apparaît pas à ses disciples dans un état de grande faiblesse, car après avoir subit le fouet, la croix et tout cette souffrance aucun homme ne peut être ainsi en pleine forme, sa bonne forme physique est déjà une preuve de sa résurrection ! Jésus leur apparaît comme un puissant vainqueur de la mort, Alléluia.
· Luc 24.39, il a chair et os.

· Luc 24.15-18, il a l’apparence d’un homme actuel.

· Luc 24.31, il est reconnaissable. Il n’est plus les limitations humaines que nous connaissons.

· Luc 24.42-45, il participe au repas 

· Jean 21.4 & 12, serait-il un peu différent puisque pas reconnu immédiatement ?

Jésus-Christ avait un corps transformé, incorruptible, glorieux, puissant, spirituel, céleste. Il a promis que nous serions semblables à lui, Philippiens 3.21. 

La résurrection de Jésus est une résurrection corporelle. Lorsque Jésus apparaît ce n’est pas son esprit que nous voyons ou quelques autres apparitions bizarre. Jésus lui-même affirme avoir de la chair et des os dans Luc 24.39. Il est dit que les femmes voulaient le saisir par les pieds. David prophétisa par l’Esprit que la chair de Christ ne verrait pas la corruption, Psaume 16.10. Jésus fut quand même reconnut par les siens qui purent remarquer les traces des clous dans ses mains, Luc 24.34-39. Jésus lui-même avait dit qu’il ressusciterait corporellement, Matthieu 12.40, & Jean 2.19-21.

La résurrection nous garantie 3 choses.

1) La résurrection du corps, la transfiguration de l’humanité, il est le premier fruit que nous puissions voir. 1 Corinthiens 15.20 ; Colossiens 1.18. Sa résurrection de la mort nous garantie notre résurrection, Romains 8.11 ; 1 Thessaloniciens 4.14. Son corps de gloire est le modèle qui attend le nôtre 1 Corinthiens 15.49.

2) Le royaume du millenium se trouve basée sur la résurrection, une promesse avait été faite à David dans ce sens, 2 Samuel 7.13. Dans cette promesse il est montré un Roi établi pour toujours, et ce Roi semble être un Roi éternel. Dans Luc 1.33 promesse est faite « il régnera éternellement » seul Jésus ressuscité peut régner éternellement.

3) Le nouveau ciel et la nouvelle terre après le jugement, Apocalypse 21.1. Il nous est montré que toutes choses seront transfigurées. Apocalypse 21.18, montre que l’or pur est semblable à du verre pur !

Chronologie entre Pâques et Ascension.

Jour de Pâques  
1) Marie-Madeleine 
Marc 16.9.




2) Autres femmes 
Matthieu 28.9.




3) Pierre 

Luc 24.12.




4) 2 disciples 

Luc 24.15-31.




5) 10 apôtres 

Jean 20.19-24.

Dimanche suivant
6) les onze

Jean 20.26-28.

Jours inconnus
7) 7 disciples

Jean 21.26-28.




8) Pierre

Jean 21.15-17.




9) 11 apôtres

Matthieu 28.16-17.




10) 500 frères

1 Corinthiens 15.6.




11) Jacques

1 Corinthiens 15.7.

Ascension

12) 11 apôtres 

Actes 1.2-9.

Jour inconnu

13) Paul 

Actes 9.1-5. 

Conclusion.

Jésus ressuscité des morts se relève comme prince de la vie, il révèle la victoire qu’il a remportée sur la mort par sa mort même, Hébreux 2.14. C’est la plus grande défaite de l’adversaire, homicide dès le commencement, Jean 8.44, la résurrection est l’attestation que la mort de Christ a été suffisante pour l’abattre et nous assurer le pardon.

D’après Romains 4.25, Jésus-Christ est ressuscité à cause de notre justification, notre justification acquise, il avait tout accomplit. Son sacrifice suffisant et complet a été accepté. Il n’a plus lieu de rester dans la mort ! il ne doit pas rester mort comme tout les sacrifice précédent.

Actes 2.24, nous rappelle que les liens de la mort ne pouvaient le retenir !

La conquête du domaine de la mort débouche tout naturellement sur l’instauration du Règne, Romains14.9. L’eschatologie est inaugurée, l’ère prophétique s’accomplit, les derniers temps ont commencé  Actes 2.16, 1 Jean 2.18.

La  nouvelle création a commencé ! Elle a commencé le huitième jour, c’est à dire le premier jour d’une nouvelle semaine, ou d’un nouveau cycle ! Pour l’humanité un nouveau cycle est commencé.

L’ascension.

Dans la Bible 3 textes racontent l’histoire.

· Marc 16.19

· Luc 24.5052

· Actes 1.9-11.

Toute la personne de Christ monta au ciel, l’ascension était visible. Jésus ressuscita changea de place, il partie à la droite du Père. Il montra par-là que sa tâche sur terre, exercée depuis quelques années était terminée. Où Christ est, là est la place des chrétiens. C’est du ciel qu’il reviendra. Alors qu’il reprendra directement les rênes de la destinée de l’homme sur la terre. En regardant les différents versets qui nous parlent de son ascension nous ne pouvons qu’en conclure que c’est un fait historique indiscutable. L’ascension met un point final à la mission terrestre du Fils, non pour juger le monde mais pour le sauver, l’ascension en souligne le parfait achèvement. L’ascension met fin à la période de 40 jours ou les disciples l’on vu de temps à autres. Le nombre 40 évoque la symbolique biblique de «l’épreuve ». Les 40 jours ont permis aux disciples d’éprouver la réalité de la résurrection, mais l’épreuve nécessaire, à nécessairement une fin, signifié par l’ascension. En reprenant place à la droite du Père  «le fils incarné fait entrer l’humanité au ciel ». Jésus est le premier homme à participer dans son humanité totale, avec le corps à la gloire céleste. C’est l’attestation de la continuité de son lien avec les hommes. L’assurance que tous les siens goûteront avec lui et par lui de la même destinée glorieuse. En partant Jésus laisse une mission qui remplira les temps de son absence, il donne un sens et un but, à ses disciples, ils seront ses témoins, porteurs d’un message, Matthieu 28.19 etc.

Son ascension était nécessaire et avantageuse pour nous. Jean 14.3, & Jean 16.7.
A la droite du Père il est devenu notre médiateur et intercesseur.

· Romains 8.34.

· Ephésiens 1.20.

· Hébreux 1.3 ; 4.14-16 ; 7.25.

· 1 Jean 2.1.

Son autorité est exercée dans le ciel. Etre assis à la droite du Père, nous montre une position physique, mais surtout une position d’autorité de domination. Il préside.

Le premier acte de Jésus, dans le ciel est l’envoi du Saint-Esprit promis, Jean 15.26 (Actes 2.33), son ascension préalable était nécessaire.

· Daniel 7.14, sa domination sera éternelle. 

· Matthieu 28.18, tout pouvoir lui a été donné.

· Ephésiens 1.21, il est au-dessus de tous et de tout.

· Philippiens 2.9-11, souverainement élevé.

· Colossiens 2.10, chef de toute principauté et pouvoir.

· Hébreux 2.8, tout est sous ses pieds.

· 1 Pierre 3.22, toutes puissances lui ont été soumises.

Exaltation de Christ.

Les écritures nous en parlent, maintenant Jésus est rentré dans son ministère céleste pour chacun de nous, il l’exerce dans la gloire du ciel, lui le vainqueur du mal sous toutes ses formes. Aujourd’hui il est :

· Couronné de gloire et d’honneur, Hébreux 2.9.

· Cette gloire se voit dans son « corps de gloire », Philippiens 3.21.

· « Nom au dessus de tout nom » Philippiens 2.9.

· Assis à la droite du Père, Actes 7.55.

· Tout lui est soumis, 1 Pierre 3.22.

· Toutes choses sont sous ses pieds, Ephésiens 1.22.

Son retour, ou la Parousie.

L’Ecriture n’emploie pas le mot retour, mais parle de la venue du Seigneur. Le terme «Parousia » signifie « présence » mais il prend parfois le sens d’arrivée. Le verbe venir, Matthieu 16.27, exprime la même idée. Jean 14.3 nous indique implicitement l’idée du retour. 1 Thessaloniciens 4.16 dit « il descendra du ciel ».

Paul aime utiliser le mot «Apparition » (Epiphanéïa).

· 1 Timothée 6.14.

· 2 Timothée 4.1 & 8.

· Tite 2.13.

2 Thessaloniciens 2.8 parle de «l’éclat de son avènement » (l’épiphanès de la parousie) Cela signifie la venue du Seigneur dans la gloire de sa manifestation. Chassant celui qui avait pris sa place, avait usurpé ses droits et son autorité. L’Eglise attend … «la révélation de notre Seigneur » 1 Corinthiens 1.7.
Le jour du Seigneur est l’expression pour désigner le jour de son retour, l’arrière plan principal de ce jour est bien sûr l’annonce prophétique et apocalyptique du jour de l’Eternel dans l’ancien testament. Dans l’Ancien Testament le contexte suggère un jour absolument final. 

Il est appelé :

· Du Seigneur Jésus, 1 Corinthiens 1.8.

· De Jésus-Christ, Philippiens 1.6.

· De Christ, Philippiens 1.10.

· Jour du Seigneur, 1 Thessaloniciens 5.2.

· Le Jour, Hébreux 10.25.

· De Dieu, 2 Pierre 3.12.

Le retour du Seigneur Jésus sera personnel, Actes 1.11. Il reviendra en sa propre personne. Nous jouissons actuellement de sa présence spirituelle, nous pouvons préciser que son retour sera corporel, et comme tel, visible. Signifiant sa reprise en main directe de l’histoire de l’homme.

· Tout œil le verra Apocalypse 1.7.
· De la même manière que son départ Actes 1.11 (peut-être avec la différence de l’universalité).

· Son retour sera rapide, d’un seul coup.

· Comme l’éclair Matthieu 24.27.

· Soudainement 1 Thessaloniciens 5.2-3.

· Paul parle dans un autre texte «d’un clin d’œil » 1 Corinthiens 15.52.

· Il surprendra, comme surprend un voleur, Matthieu 24.42 ; 1 Thessaloniciens 5.2-3 ; 2 Pierre 3.10.

Cette soudaineté nous convie à une vigilance constante. Elle nous montre aussi la liberté du Seigneur, qui reviendra à l’heure ou il décide ! Il n’y a pas de transition graduelle, mais une rupture soudaine et définitive.

Son retour est proche :

· Jacques 5.8.

· 1 Pierre 4.7.

· Apocalypse 1.3 etc.

Sa venue nous donnera tous les avantages (1 Corinthiens 15.51-54 etc.)

N’oubliions pas il est lui-même notre espérance, c’est sa présence qui nous importe surtout et avant tout. 

Nous ne devons pas attendre quelque chose, mais quelqu’un ! Nous attendons Jésus !

Amen viens Seigneur Jésus !
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